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Curiosité, simplicité, générosité 
 

Depuis plusieurs semaines déjà, Jésus est en route vers Jérusalem. Avant son ultime montée 

vers la ville sainte, Jésus fait une halte à Jéricho. Hier il guérissait un aveugle aux portes de la 

ville. Aujourd’hui, il arpente les rues pour visiter les habitants, qu’ils soient pharisiens ou 

publicains. Parmi eux se trouve un certain Zachée bien connu des villageois pour ses taxes et 

ses impôts. Riche en argent, Zachée est pauvre de réputation. Suspecté de corruption, Zachée 

est comme étiqueté, emprisonné dans sa fonction, sans possibilité d’évolution, de conversion.  

 

Aussi, pour le découvrir, l’appréhender et peut-être l’imiter, il nous faut découvrir son 

humanité, repartir de sa personnalité et nous laisser enseigner par sa curiosité, sa simplicité et 

sa générosité. Autant d’attitudes humaines que Jésus va remarquer, saisir et évangéliser pour 

notre salut. 

 

 

La curiosité de Zachée 

 

Zachée « cherchait à voir qui était Jésus, mais il ne le pouvait pas à cause de la foule, car il 

était de petite taille. »  

 

La curiosité s’apparente au soin, à la cure, au salut. Comme Hérode et tant d’autres personnages 

de l’évangile, Zachée avait sans doute entendu parler de Jésus, de ses miracles, de ses 

enseignements. Mais il n’avait pas encore eu la possibilité de le voir et de le rencontrer. C’est 

pourquoi il est habité par une curiosité. 

 

Mais cette curiosité est un peu contrariée, car non seulement il y avait foule dans la cité, de 

sorte qu’il était difficile d’atteindre Jésus, mais Zachée était de petite taille. Malgré ces 

contrariétés, Zachée ne se laisse pas décourager. Il grimpe dans un sycomore. Pour satisfaire sa 

curiosité, il prend le risque de s’exposer. Et de fait Jésus va le considérer avec affection. 

 

La curiosité de Zachée n’est pas une satisfaction mondaine comme celle d’Hérode. Ce n’est pas 

une curiosité de salon qui nourrit des bavardages, répand des indiscrétions, agite les réseaux 

sociaux. La curiosité de Zachée est un désir de l’âme, une curiosité du cœur qui nous invite à 

rêver, non pas de manière futile et désincarnée mais avec enthousiasme et responsabilité, rêver 

avec ce regard de Dieu qui peut rendre notre monde plus beau et plus humain. La sainte curiosité 

est une manière de soigner son âme, d’assainir ses désirs, de réviser sa vie sous le regard de 

Dieu. 
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La simplicité de Zachée 

 

« Zachée, descends vite : aujourd’hui il faut que j’aille demeurer dans ta maison. » 

 

Zachée qui était petit de taille s’était hissé dans un sycomore pour voir passer Jésus. Le 

sycomore est comme un piédestal, un refuge existentiel qui nous surélève, parfois même nous 

aide à nous surestimer. Chacun de nous a son sycomore pour s’échapper en hauteur, dominer 

la situation, se justifier et se rassurer. Mais Jésus connaît le cœur de l’homme, il sait qu’il est 

malade et compliqué ; c’est pourquoi il scrute les sycomores et remarque d’emblée ce Zachée 

dans sa position insolite et décalée. Par son regard et sa parole, il va le libérer, le sortir d’une 

situation compliquée par un geste de simplicité. Cette simplicité est marquée par deux aspects : 

l’humilité et la spontanéité. 

 

La simplicité est humilité. Zachée était haut placé, il était chef des collecteurs d’impôts. Mais 

malgré son habitude de dominer les situations, il se laisse interpeller. Il n’a que faire des 

racontars sur sa situation ; sans rechigner, il quitte son piédestal, délaisse son élévation sociale 

pour se laisser regarder en vérité. Celui qui trônait en hauteur sur le sycomore rejoint la terre 

ferme, son désir de rencontre devient réalité. Sa simplicité traduit son humilité. L’homme de 

petite taille se tient là debout, sans peur ni honte, tout heureux d’être considéré en vérité. Le 

regard de Jésus et sa parole sont venus l’ajuster, le réconcilier. 

 

La simplicité de Zachée est aussi spontanéité et sincérité. Zachée a bien saisi l’opportunité de 

salut qui se présentait à lui. Sa rapidité, son obéissance à la Parole, son engagement immédiat 

témoignent de sa sincérité. Sans arrière-pensée, il se laisse visiter par l’ « aujourd’hui de Dieu ». 

La grâce de cet instant présent le transforme. La réactivité de Zachée n’est pas brutalité. Elle 

est ajustée à une nécessité, pleine d’humilité. 

 

 

La générosité de Zachée 

 

 « Voici Seigneur, je fais don aux pauvres de la moitié de mes biens, et si j’ai fait du tort à 

quelqu’un, je vais lui rendre quatre fois plus. » 

 

La générosité n’est pas une simple affaire de richesse ou de revenus. C’est une question de 

consécration, de participation et finalement de relation. Au-delà de nos partages, il y a ce besoin 

de communion, de sorte que la générosité puisse sceller des liens de fraternité. Aussi, chez 

Zachée, la générosité est-elle à la fois don et pardon, partage et réparation.  

 

 « Je fais don aux pauvres de la moitié de mes biens » dit tout d’abord Zachée. On remarquera 

que le verbe est au présent, signe que Zachée n’en reste pas aux intentions mais qu’il consacre 

déjà une partie de ses biens aux pauvres. Il y a chez Zachée une générosité naturelle, une 

capacité à partager. Malgré sa réputation, le collecteur d’impôts se révèle charitable et 

bienfaisant pour les plus misérables. Mais ce qui est remarquable chez ce païen, c’est qu’il va 

spontanément du don au pardon. Il ne se contente pas d’une générosité naturelle, il envisage 

des réparations. 

 

« Si j’ai fait du tort à quelqu’un, je vais lui rendre quatre fois plus. »  

On remarque ici que les verbes évoquent à la fois les torts du passé et la réparation à venir. Face 

à Jésus, Zachée prend conscience de sa situation, il pressent bien qu’il n’a pas encore tout vu 

de son péché, qu’il n’a pas encore saisi toutes les conséquences de ses erreurs et qu’il a des torts 

à réparer. En voulant rendre quatre fois plus, Zachée indique qu’il n’applique plus sa justice à 

lui, ni celle des hommes, mais celle de Dieu.  
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La générosité de Zachée n’est pas calculée, elle vient d’un débordement de charité et de 

miséricorde. Cet homme a quitté la mentalité du donnant, donnant, il n’est plus là à collecter 

les impôts, à surveiller les droits de péage. Il laisse le Seigneur passer dans sa vie, dans son 

cœur, il se laisse envahir par sa justice car il sait désormais que tous les torts qu’il aura nommés 

devant Dieu et devant les hommes pourront être soignés, réparés, justifiés, sauvés bien au-delà 

de sa propre générosité, par Jésus, son Sauveur. 

 

Seigneur, viens évangéliser nos cœurs ! 

Dans nos curiosités, viens déposer ton rêve de sainteté ; 

Dans nos cœurs compliqués et malades, viens soigner notre orgueil ; 

Dans nos torts et notre péché, apprends-nous à réparer, viens nous justifier pour que nous nous 

laissions réconcilier en vérité ; 

Que vienne sur nous ta miséricorde, Toi seul es notre espoir. 

 


